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CAUSERIE DU MOIS

Avec le numéro de janvier, le Montagnard est publié à 20 pages. Ce qui lui permet-
tra de varier les articles, d’avoir de la collaboration du dehors, et de rendre le bulletin
de plus en plus intéressant.

Ce nouveau pas dans la voie du progrès sera, espérons-le, apprécié de nos amis qui y
verront l’expression de notre désir constant de leur être agréable. Le succès de notre pu-

blication, nous le devons, en grande partie, à nos amis les annonceurs, et il faudrait que
chaque fois que nous allons chez eux, leur dire que l’on est membre du Montagnard, afin
de leur prouver notre intention de coopérer avec eux dans le succès de leurs affaires.

‘ Dans ce numéro, nous avons un article de notre ami Narbonne et nous publierons

avec plaisir, intégralement, les réponses à cet article.

Nous avons aussi le plaisir d’annoncer la collaboration au Montagnard de M. H.
Lavigne, rédacteur sportif de La Patrie et nous avons la promesse de d’autres rédacteurs

sportifs de différents journaux de Montréal, de collaborer à notre bulletin qui est appelé à
(levenir une revue mensuelle par l’intérêt etla variété de ces articles.

* % %

À l’aurore de cette nouvelle année, forts des résultats obtenus depuis nos débuts,

nous ne pouvons pas nous défendre de regarder l’avenir avee confiance et comme cest

l’usage, amis lecteurs, nous vous souhaitons une bonne et heureuse année, et (que ce soit le
plus tard possible) le Paradis à la fin de vos jours.

Edouard GARAND.
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3 PHARMACIES
2016 Est Ave. Mont-Royal

près Bordeaux
Amherst 6993

661 Blvd St-Laurent

Lancaster 6770

1090 St-Denis

Est 6243.

ALFRED F. LAROSE
Pharmacien-Chimiste

Chocolats, Cigares, Cigarettes, Kodaks,

Papeteries. ;

Notre spécialité : les ordonnances de
MM. les médecins.

Attention particulière aux commandes

par téléphone.       
 

 

 

 

 

Les Membres du Club Le Montagnard

sont cordialement invités

à patroniser

Le Café des Immeubles
404 rue Ste-Catherine Est

près St-Hubert

où une attention toute particulière

leur sera donnée.

GEORGES DUSSURAULT

Gérant

Tél : Est 4758

MONTREAL   

Gros et Détail

Avec les compliments de : —

Rod. Corbeil

Agent pour les célèbres

CHARBONS

D. L. & W. — D. & H.

Aussi charbon anglais

SCOTCH & WELSH

Téléphones —Bélair

6550-7558

2083 Ave. Papineau

Coin Laurier

MONTREAL
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LETTRE OUVERTE

M. Edouard Garand,

Editeur du Bulletin Mensuel du

Club Le Montagnard.
Cher ami,

J’ai lu avec intérêt la lettre ouverte de
M. Albert Fournier, publiée dans le dernier
numéro du Bulletin Mensuel du Club de
Raquetteurs Le Montagnard, au sujet d’une
suggestion faite lors de la dernière assem-
blée annuelle de notre beau club de raquet-
teurs qui avait trait à la réduction de la
contribution mais je dois vous dire, tout en
respectant l’opinion de ce dévoué membre,
je ne la partage aucunement et c’est pour-
quoi je me permettrai de vous adresser la
présente dans l’espoir que vous lui accorde-
rez l’hospitalité de vos estimables colonnes.

Lors de la dernière réunion annuelle
tenue au mois de novembre dernier à la
salle de l’Union de Commerce, 149, Tue
Berri, je me suis fait le parrain d’une sug-
gestion qui intéresse ou qui plutot devrait
intéresser tous les membres du Montagnard.
Je veux parler de la réduction de la contri-
bution annuelle.

Lorsque la contribution fut portée de
cinq dollars à dix piastres, il y a quelques
années je me suis prononcé contre l’amende-
ment et après une discussion bien amicale
je réussis à faire accepter une restriction
pour les membres étrangers c’est-à-dire ceux
qui résident dans un rayon de plus de vingt-
cinq milles de Montréal mais pour les mem-
bres locaux la contribution fut portée à dix
plastres et je me suis fait un plaisir et un
devoir de me conformer à la majorité mais
cependant je déclarais alors que je revien-
drais sur la question plus tard si le résultat
n’était pas satisfaisant. Je crois pouvoir
dire avec les chiffres à l’appui que ce chan-
gement fut néfaste à notre club et que
l’effectif de nos membres a sensiblement
diminué depuis que la contribution a été
élevée. Je constate également que les “vieux
de la vieille” se font de plus en plus rares à
nos assemblées et à nos sorties. Nous devons
attribuer ceci au fait que les membres d’âge
mur ont des obligations de famille beaucoup
plus considérables que les jeunes et partieu-
lièrement les célibataires. Il est bien beau
de faire un appel au dévouement des mem-
bres et à l’attachement à notre club mais
Pon doit d’abord songer à notre famille
avant de penser aux amusements et au sport
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et si Le Montagnard était la seule association
à laquelle nous sommes attachés nous pour-
rions faire un effort mais il y a bien d’autres
clubs ou sociétés qui méritent l’appui moral
et financier des Canadiens-français et lors-
qu’on est appelé à souscrire pour les oeuvres
du National, du Bien Etre de la Jeunesse et
aux oeuvres paroissiales, il faut de toute
nécessité faire un partage consciencieux.

Il faut aussi ajouter que rendu à une
certaine période de la vie nos occupations
deviennent parfois plus nombreuses et que
l’on ne peut pas toujours consacrer le temps
que nous voudrions pour les clubs et c’est
ce qui explique le fait que les vétérans ne
peuvent suivre régulièrement les réunions
du club mais ils restent quand même de vé-
ritables bons “Montagnards”.

En réduisant la contribution à cinq
dollars je suis convaincu que le Montagnard
compterait aujourd’hui un plus grand nom-
bre de membres et que par conséquent l’as-
sistance aux assemblées aux sorties et aux.
fêtes serait plus considérable et le succès de
nos organisations serait plus complet.

Il n’y a pas que la contribution à con-
sidérer lorsque l’on fait partie d’un club de
raquetteurs mais il faut se rappeler que les
sorties occasionnent des dépenses élevées et
qu’à moins d’être millionnaire il est assez
difficile pour ne pas dire impossible à cer-
tains membres de suivre toutes les sorties et
fêtes de notre club.

M. Fournier semble croire que les ama-
teurs de la raquette sont opposés au sport du
tennis et il fait un appel aux membres pour
encourager ce sport. Je suis d’opinion que
tous les sports devraient être pratiqués au
Montagnard mais il ne faut pas perdre de
vue que notre club a été formé pour prati-
quer le sport de la raquette et si les autres
sports doivent nuire au but pour lequel notre
association a été instituée je dirai que les
autres sports doivent disparaître.

Nous devrions faire un grand effort
d’abord pour augmenter l’effectif de nos
membres, mais pour obtenir ce résultat il
faut de toute nécessité mettre la contribution
à la portée de toutes les bourses, des pauvres
comme des riches, des jeunes comme des
vleux et c’est pourquoi je suis en faveur de
la réduction de la contribution à cinq dol-
lars.

Bien à vous,

E. X. NARBONNE
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EXTRAIT DU CATALOGUE DE LIVRES CANADIENS
L’IRIS BLEU, par J. E. Larivière, 2e édition.

LE MASSACRE DE LACHINE, roman historique. Epuisé.
MA COUSINE MANDINE, par N. M. Mathé, Ze édition.

LES FANTOMES BLANCS, par A. Rochefort. Epuisé.

LA MÉTISSE, par Jean Féron.
GASTON CHAMBRUN,par J. F. Simon.

LE LYS DE SANG, par Henri Doutremont.

LE SPECTRE DU RAVIN, par Mme A. B. Lacerte.

LE MEDAILLON FATAL, par Andrée Jarret.
L’AVEUGLE DE ST. EUSTACHE, par Jean Féron. 2e édition.

NYPSYA, par Henri Doutremont.

FIERTÉ DE RACE, par Jean Féron.
ROXANE, par Mme A. B. Lacerte.

LA REVANCHE D'UNE RACE, par Jean Féron.

L’EXPIATRICE, par Andrée Jarret.

L’ASSOCIÉE SILENCIEUSE, par J. E. Larivière.
L’OMBRE DU BEFFROI, par Mme À. B. Lacerte.

LA BESACE D'AMOUR, par Jean Féron.

LE GRAND SEPULCRE BLANC, par Emile Lavoie.

LES CACHOTS D’'HALDIMAND, par Jean Féron.

LA CITÉ DANS LES FERS, par Ubald Paquin.
Chacun de ces volumes est envoyé par la malle sur réception de 30 cents.

THÉÂTRE CANADIEN
LA SECOUSSE, par Jean Féron, pièce en 3 acces.

LA PIPE DE PLATRE, par Alexandre Huot. Comédie en un acte. 2e édition sous presse.

LES PAMOISONS DU NOTAIRE. comédie en 1 acte et trois tableaux, par A. Huot.

PRIX CHACUNE: 25 cents

LES RECITS CANADIENS
LE PHILTRE BLEU, par Jean Féron.

LA FEMME D'OR, par Jean Féron.

LE SECRET DE L’AMULETTE, par Régis Roy.

PRIX: 25 cents

ÉTUDE HUMORISTIQUE SUR LES AUTEURS CANADIENS

Littérature, à la manière de. . . . . . . . . nos auteurs Canadiens
Par MM. Louis Francoeur et P. Panneton

3ième prix au concours provincial 1924 (Prix David)

PRIX: 65 cents. PAR MALLE: 70 cents

CHANSONS CANADIENNES
Recueil de 5 chansons nouvelles publiées avec accompagnement de piano,

par Mme A. B. Lacerte.

PRIX: 10 cents

_ RECITS DE VOYAGE
MON DERNIER VOYAGE À TRAVERS L'EUROPE, avec préface du chanoine

Stephen Coubé, par Rémi Tremblay. Epuisé. ;

PRIX PAR MALLE: 50 cents

i POÉSIES
À TRAVERS LES VENTS, par Robert Choquette. Epuisé.
LES GUERETS EN FLEURS, par Ulric Gingras. Epuisé.

PRIX CHACUN: 75 cents PAR MALLE

EMILE NELLIGAN ET SON OEUVRE, 2e édition.
PRIX PAR MALLE: $1.00

SPÉCIAL
JULES FAUBERT, par Ubald Paquin. Prix 25¢

JOURNAL D’UN ÉTUDIANT, par Jean Des Bois. Prix 75c

LE PROBLÈME SOCIAL, par Arthur St-Pierre. Prix $1.25
LA DAME DE CHAMBLY, par Andrée Jarret. Prix 75c

LA BAIE, par Damase Potvin. Prix 50c

LE FRANÇAIS, par Damase Potvin. Prix 50c

CONTES ET NOUVELLES
LE VILLAGE.par J. A. Loranger. Prix 50c. Epuisé.

AU CREUX DES SILLONS, par Joseph Raiche. Prix 75c

DANS L'INTIMITÉ DU VIEUX FORT,par L. J. N. Blanchet. Prix 75c

PROCHAINEMENT DANS “LE ROMAN CANADIEN”
LA TAVERNE DU DIABLE, par Jean Féron.

LE TRÉSOR DE BIGOT, par Alexandre Huot.
LE PATRIOTE, par Jean Féron.

LE BRACELET DE FER. par Mme A. B. Lacerte.

LE CAPITAINE ARAMELE, par Jean Féron.

EDITIONS EDOUARD GARAND, 153a vue Ste-Elisabeth, MONTRÉAL, B. P. 969

ENCOURAGEZ LA LITTÉRATURE NATIONALE
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PROGRAMME DU MOIS 1
Le MONTAGNARD ; 3
Tout dans l’ordre, gentilhomme toujours.

Toujours joyeux. Mercredi, 13 janvier: Sortie au chalet
avec dames, sous la présidence de M. André
Girardin. Départ à 8 heures au coin des

 

 
 

Publié dans le but de mettre plus E
de vie chez les Montagnards et deta. rues Mont Royal et Avenue du Pare. E

. . . , *% oH

mener les anciens qui nous ont quittés. + ; E

Dimanche, 17 janvier: Sortie à St-Fus-
tache, sous la présidence de M. J. A. Morand.
Pour détails, voirjournaux.

Nous recevrons avec plaisir tous
manuscrits que l’on voudra bien nous

E
E
E

 

soumettre et si refusés, seront retour- *
nés a nos frais. x x gs

Correspondante, adressez Mercredi, 20 janvier: Sortie au chalet, B

avec dames, sous la présidence de MM. les E

ED. GARAND fréres Domingue. E
Boîte : 969 * i

MONTREAL * ox   Dimanche, 24 janvier: Sortie à Bou-
cherville sous la présidence de M. Narbonne.
Départ angle des rues McGill et Youville à

: 9 heures a. m. Pour autres détails, voyez
OFFICIERS 1925-26 journaux.

E
E 

 

 
 

 

 

*

Ludger Gravel, Prés. Hon. * #

Mercredi, 27 janvier: Sortie au chalet,Rod. Corbeil, Prés. Le
avec dames, sous la présidence de M. Edmond

À. Goudron, 1er Vice-Prés. Lefrançois. Départ à 8 heures au coin des
Ed. Garand, 2e Vice-Prés. rues Mont Royal et Avenue du Parc.

J. A. Morand, Trés. * *

7 edi janvier : le -Viet. Desrochers, Sec. Vendredi, 29 janvier Assemblée men
suelle au numéro 149 rue Berri.

A. Domingue, Asst.-Sec. *
* *

Wm. Bishop, Capt. . . . «
p, Cap Dimanche, 31 janvier: Sortie à Cham-

A. Girardin, Lieut.-Capt. bly, sous la présidence de M. Arthur Goudron.
*

DIRECTEURS % *
5 rier . yA. Bérubé Les 5,6 et 7 février: Grand carnaval à

J H. Desjardi Québec. Pour autres détails, voyez les jour-
J. . esjardins naux.

Xiste Narbonne *
* *

M. Domingue

Jeudi, 6 février: 31e euchre-bal annuel
: du club, sous la présidence de M. Edouard .

H. Ormandy Garand. Ce bal sera donné comme par les
Y. Archambault, Porte-Drapeau. années passées, sous le distingué patronage

de M. Ludger Gravel.

H. Lamarre

AUDITEURS

 

M. Thos. Couillard

Donat Lefebvre
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N. Bélair, Prop.

Tel. Lancaster 6023

CHARBONNEAU

Tailleur,

Presseur,
Teinturier, —

Nettoyage français,
une spécialité.

317 Ave. Hôtel de Ville

MONTREAL

Nos sportsmen sont spécialement

invités.

 

      

EAU PURGATIVE

SARDONOL
(Marque enregistrée)

Excellent contre la

Dyspepsie, Excès de bile, les maux de

téte, Indigestion, troubles du foie,

Infections intestinales et

purifie le sang.

DIRECTIONS: .

Adultes: 2 à 3 verres à vin au coucher et

répéter la dose 3 ou 4 jours après.

ne pas prendre d’eau froide le soir

de la purgation.

Agitez bien la bouteille

Mme J. COUSINEAU
445 est, rue Ontario

MONTREAL
No. 11166 ‘Loi des Médicaments

brevetés ou Proprietary”.    
 

 
 

 
 

  

Tel. Main 1068 “Bon Café, Bonne Journée”

AUGUSTIN COMTE & CIE

Cafés. Epices et

Vins Toniques

No. 1, BOULEVARD ST-LAURENT

Coin St-Paul

MONTREAL

Vous etes invités a nous accorder votre distingué patronage.
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UN CONTE DU TERROIR
LES HOMMES FORTS

Il n’y a pas à dire, mais le moment venu,

quand l’étranger, poussé à bout, troussa ses

manches de chemise et qu’on aperçut la redou-

table musculature de ses bras, plusieurs de

ceux qui étaient là regrettèrent d’avoir trop

parlé.

—Viens-y voir.

chenille a poils!

Et bondissant au milieu de la forge, poings

serrés et pret a frapper, le petit homme vint

se camper sous le nez du forgeron, insolent.

Entre autres personnes venues pour gos-

ser, il y avait là, Lusignan, sans pareil pour

arracher des piquets fichés 4 pieds en terre;

Arseneau, le nouveau marié; Potvin, pour qui

c’est un jeu d’enfant de lever cinq fusils cros-

ses en l'air, ses cinq doigts dans la gueule des

canons; Ménard, dit ‘la mâchoire”, qui ne

manquait jamais de couper une oreille à son

adversaire d’un seul coup de dents; et Godbout,

l’homme de la poste, tous hommes forts et ca-

pables par conséquent d’apprécier à sa juste

valeur la façon dont leur cog allait se conduire

à l’égard de l’agresseur.

Le forgeron, un moment interdit, riva d’a-

bord ses yeux féroces dans ceux du petit hom-

me, puis, se ravisant il se retourna comme si

de rien n’était et continua à frapper sur son

enclume.

—TH en a peur! souffla Ménard, consterné.

—Laisse faire, répondit Godbout, je le

connais, tu vas voir!

En effet, de l’air de celui que n’en n’est

pas à son premier coup d’essai en matière de

joueur au plus fin, changeant subitement de

tactique, le forgeron posa son marteau et se

croisa les bras, supérieur.

—Ecoute, lui dit-il, si on s’bat, ca changera

rien à l’affaire. C’est pas que j'aie peur de

toé, morpion! mais tu vas commencer d’abord

par te mettre au travail. Tu t’vantes de pou-

voir ouvrir les quatre meilleurs fers (sic) de

mon stock, eh ben, prouve-le!

Et, choisissant parmi sa marchandise ce

qu’il avait de plus solide, quatre gros fers (sic)

forgés par lui-même, il mit l’étranger en de-
voir de s’exécuter.

——C’est ça! C’est ca! approuva-t-on de

toute part, attentif et l’oeil rond.

Calmé du coup, mais son instinct d’hom-

me fort ayant pris le dessus, l’étranger, sen-

tant bien cette fois qu’il allait dominer tout ce

monde, cracha de profil et serra sa ceinture de

trois trous.

—Oui, monsieur! tout de suite, pis on rè-

glera ensemble la question de la chenille à poils

après!

Et c’est avec stupéfaction qu’on le vit,

recroquevillé et les coudes hauts, tordre les

quatre fers (sic) sans plus d’efforts qu’il n’en

faut à un homme ordinaire pour casser une

latte sur son genou.

Tous les yeux se tournérent alors vers le

toué, c’que c’est qu’une

coq.

‘plaisir et d’orgueil,

Mais le forgeron ne broncha pas d’une

ride, car c’est ici qu’il attendait son homme.

—Y a pas à dire, t’es tough, mon jeune

homme, mais t'as l’air d’oublier que le coq du

village est devant toué! Avant d’aller plus

loin, tu vas me payer mes fers (sic) comme

c’était entendu. Amène; cinquante cents! Un

bon ‘Hommepaye toujours ses dégâs.

L’autre, ne comprenant nas où le coq vou-

lait en venir, tendit la pièce tout de même.

—Mes fers (sic) n’étaient peut-être pas

ben bons, conclua-t-il sententieusement, en

glissant la monnaie dans sa poche, mais ton

cinquante cents m’a l’air pas ben bon non plus.

Tiens, reprend-le, moué, jen veux plus.

Et tous les hommes forts délirérent de

quand ils apercurent le

cinquante cen:s que d’une seule main, leur coq

venait de tordre au fond de sa poche comme
une vieille tôle.

—Eh maudit!

coq.

—Qu’est-ce que tu dis de ca chenille à

poils! oui, chenille à poils! chenille à poils!

—Donnes-y donc, voir ta claque sur la

gueule, à c’t’heure!

—Tu te ressembles pus!

—TFesse donc! fesse donc!

Et quand le petit homme fut parti, le for-

geron, resté maître de la situation, expliqua:

—J’aurais ben pu le fesser, la première

fois, mais j'avais peur de le défoncer!

Et le soir même, seul dans sa forge, le

coq prit ses pinces et tordit une nouvelle pièce

de cinquante cents, comme il avait fait la veille

en prévision de la visite du petit homme.

—On sait jamais, se dit-il, il pourrait ben
revenir!

y est toujôurs là, hein le

JEAN AUBERT LORANGER
Tous droits réservés, 1925.

 

 

Tél. Lancaster 3858

Les Membres du Montagnard

sont invités à patroniser

Le Salon de Fleurs

ST-DENIS
Fleurs coupées reçues tous les jours.

Dessins Floraux, une spécialité-

Edifice Théâtre St-Denis

1590, rue St-Denis

À. Rodrigue, Montréal      
ROENIRE ONRSROCCOTr
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LE BUREAU COMPTABLE

Lortie, Gauthier & Dufresne
L. P. Lortie, 1. A, C. A. C. G. A,,

Armand Gauthier, C. G. À,

C. René Dufresne, L. S. Comm.

Chambres 20, 21, 22,

Immeuble Saint-Denis

294 est, rue Ste-Catherine
Montréal

Organisation et Vérification de Comp-

tabilités Commerciales, Industrielles et

Municipales, Etablissement de prix de

Revient, Expertise, Incorporation de

Compagnies. ’

Préparation de Rapports de I'Impdt de

Guerre sur le Revenu des Particuliers,

des Commerçants et des Industriels.

Téléphone: Est 4078       

Domicile

387, rue St-Hubert

Tél. Est 3405

ILDAS CAISSE
Notaire

Spécialité: Argent à prêter

294, rue Ste-Catherine

Immeuble St-Denis

Tél. Est 6 067

 

 

 
 

 
  

——

Tél, Main 4215

 
Etude Légale

SENECAL & SENECAL

x  
ANTOINE SENECAL

AVOCAT

92, NOTRE-DAME EST

CH. 25-26

MONTREAL

Aviseur Légal du Club “LE MONTAGNARD”
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LA VALSE DES OMBRES!

 

{Chanson opérette du Club “Le Montagnard”)

Air: ‘La Lager Bohëmienne.”

Musique: P.-E. Lafreniére.

Paroles: P.-E. Lamarche

{du Club Montagnard).

Jeannette, un soir, toute vêtue de laine,

Vint avec moi, parcourir la forêt.

Sur sa raquette, on aurait dit la reine

Des régions gue son pas caressait.

Je ressentais de l’amour les symptômes

Et dans la nuit, je perdis mon chemin.

Jeanne tremblait et voyait des fantômes.

Moi, ie lui dis, en lui tenant la main:

{Refrain.)

Que faire, hélas! dans la nuit sans lumière,

Me disait-elle, en s’approchant de moi.

J'aurais voulu dissiper sa chimère,

Le moindre bruit augmentait son effroi.

Chaque sapin semblait cacher une âme

Qui soupirait, à travers le frimas.

Jeanne avait froid mon coeur était en flamme,

Et sous les pins, ie lui disais, tout bas:

{Refrain.)

O Montagnard, fervents de la raquette,

Souvenez-vous de mon sort malheureux.

Cuand vous irez, avec une fillette,

Par les vallons et les sentiers poudreux.

Ecoutez bien, quand votre clairon sonne,

N’arrêtez; pas suivez les gile:s gris.

Mais toutefois, si elle est trop mignonne,

Vous oublierez; ne soyez pas surpris.
{Refrain.)

{

REFRAIN
|

C’est la valse des ombres de la nuit,

Au bal poudré des neiges.

C’est le grand vent qui chante et qui gémit,

Pour nous tendre des pièges.

Perdu, je cherche une étoile; et mes yeux

Ne voient que ta prunelle.

Flambeau qui nous éclairera tous deux.

Jusqu’à l’aube nouvelle.

*

 
 

 

 

530, rue du Havre

 

ARTHUR BRODEUR
Manufacturier de Liqueurs Douces

et d’Eaux Gazeuses

Memandez-les et exigez-les; elles sont en vente partout.

Qualité garantie, service courtois et rapide.

Montreal

Tél. Clairval 1544
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Tél. Main 5408 | | C. GREAVES, Prop. de

DOMINION FLOUR PASTE Co.

J. A. U. BEAUDRY, I. C.

Arpentage-—Brevets d’Inventions

Taux spéciaux pour les membres du elub

“LE MONTAGNARD”

 

58, rue St-Jacques
Colle Forte Liquide—Colle de Farine

Montréal BUREAU: 2135, rue Maisonneuve
MANUFACTURE:

3 212814, rue Champlain

Montréal     
 

     
 

 

 

Tél Lancaster 2743

| JOS. CHOQUETTE
Manufacturier d’Articles Sportifs

0 » * ° »

S pécialité
Bâtons de Hockey faits à la main—Costumes de tous genres

Patins Aiguisés et Rivés

Ouvrage fait avec soin et promptitude,

~ 204a rue Sanguinet, -:- MONTREAL     
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RESPECT AUX ARBITRES!

 

Ecrit spécialement pour ‘Le Montagnard”

Par HORACE LAVIGNE

Rédacteur sportif de ‘La Patrie”

La tâche d’arbitrer est déjà assez ingrate

sans qu'on la rende impossible. Et c’est en

partant du principe que tout ce qui est- hu-

main est faillible que l’on devrait envisager la

situation dans laquelle sont placés les officiels

de quelque genre de snort que ce soit. Prenons

le hockey par exemple:

Il y a des gens, et s’il y en a, mon Dieu!

qui ne trouveront jamais leurs favoris, leur

club en défaut. Une sanction est-elle exercée

contre eux, tout de suite, c’est la faute à l’ar-

bitre. Sembie-t-il v avoir plus de veine pour

le club adverse que vour le club local, c’est du

favoritisme de la part des officiels. ‘‘Ils don-

nen: la chance aux autres, et ils ne nous mé-

nagent pas’, voila le refrain assez général que

l'on entend en guise de commentaire après une

partie.

L'assertion est aussi erronée qu’elle est

souvent inopportune. En voulez-vous une

preuve ? Voici: Si par hasard, le club local par-

vient à triompher en dépit des injustices (?)

on oublie généralement les soi-disants actes

de partialité don: les îuges ont paru se rendre

coupables et l’on ne s’occupera qu'à célébrer

le triomphe de ses couleurs. Si le club local

avait subi une défaite, quel autre refrain! “Ils

ont volé la partie; le club X était bien supé-

rieur; le joueur Z. . .a été puni, banni du

jeu sans raison .ou encorela rondelle est ja-

mais entrée dans le filet ou, (si c’est un point

enlevé apparemment au club X. . . .) le

caou:chouc était bel et bien dans la cage du

gardien des buts!”

Nous ne contestons pas que les officiels se

peuvent tromper parfois et, en fait, ils se trom-

pent. Il nous arrivede le signaler dans la

page sportive du Quotidien pour lequel nous

écrivons, mais nous le faisons sans amertume,

reconnaissant qu’une défaite ne repose pas

toujours, ni nécessairement, sur l’adjudication

d’un point ou sur la découverte de hors-jeux

plus ou moins imaginaires. Si lon allait au

fond des choses, on découvrirait bien souvent

d’autres causes, d’autres facteurs combien plus

plausibles à la défaite d’un club. On ne s’en

tient qu’à la surface et c’est alors, quatre-vingt-

dix-neuf sur cent, le sentiment qui prime.

C’est regre:table parce que la race canadienne-

française, qui descend d’une autre race che-

valeresque, se fait une mentalité qu’elle ne

mérite pas et que ses hauts faits d’armes pas-

sés ne peuvent pas accepter. On nous appélle

‘mauvais perdants” et n’a-t-on pas quelque

peu raison?

Voyons, est-ce qu’il ne sied pas mieux

d’accepter une défaite, si amère est-elle, d’une
~

manière philosophique sans chèrcher à se ra-

RSRTCUGC Le ER i TE DETABT NTRETROIEEE ISFEEEACTEENNLEETEATE IRCTYREA HARRIHH ERNSIRON

ba‘tre sur les arbitres? Pourquoi ne pas être

assez loyal parfois pour admettre que le meil-

leur club a triomphé? Pourquoi ne pas être

assez monsieur pour reconnaître que son pro-

pre club, au cours d’une partie, bénéficie tou-

jours de décisions que l’on critiquerait, que

l’on conspuerait même si elles étaient rendues

en faveur de l’autre club, c’est que les officiels

ne sont pas choisis parce qu’ils ne connaissent

pas les réglements ou qu’ils ignorent le jeu.

Ils ont été appelés à diriger ces importantes

parties parce qu’ils peuvent disséquer le jeu

dans toutes ses notions, ses aspérités et le con-

trôler en même temps que contrôler Iles

joueurs, qui évoluent sur la glace. Croit-on

que ces messieurs laisseraient de côté des po-

sitions souvent avantageuses rien que pour le

plaisir (?) de venir se faire huer, siffler sur

des glaces étrangères, s’ils n’avaient pas con-

flance d’être suffisamment compétents pour

diriger une partie? Reconnaissons qu’ils peu-

vent errer quelques fois, mais faisons aussi

bon comnte de la faiblesse humaine et tâchons

de nous départir de cette intransigeance vis-à-

vis des arbitres, à quel que sport que ce soit,

avant d’ê:re à leur égard d’une sévérité im-

méritée.
Il y a des spectateurs, qui ne se conten-

tent pas de cris désapprobateurs, ou de cla-

meurs assourdissantes. Quelques-uns, et ceux-

là sont des goujiats, il n’y a pas d’autre quali-

ficatif qui puisse leur être accolé, lantent sur

la glace des projectiles de toutes sortes, au

risque d’atteindre et de blesser grièvement les

joueurs ou les arbitres mêmes. Sait-on que

c’est une démonstration du dernier goût que

celle-là et qu’elle dénote chez ceux qui s’y

abandonnent un manque déplorable de sens

spor:if. En outre, elle expose les personnes

sur la glace à des accidents d’une gravité in-

discutable. Il n’y a pas si longtemps, un

joueur de la National Hockey League s’est dé-

mis une cheville à patiner sur un gros sou qui

avait été envoyé sur la glace par un specta-

teur dont l’ire avait été soulevée par la déci-

sion d’un arbitre qui lui paraissait contraire.

Ce geste correspond tout simplement à des

voies de faits sur la personne, quelque étrange

que puisse paraître notre affirmation, et si le

coupable avait été pincé. nul doute qu'il au-

rait été sévèrement châtié.

En définitive, rester gentilhomme honore

toujours, tandis que se départir de la bonne

étiquette abaisse et souvent avilit. Le jour où

l’on comprendra que l'arbitre n’est qu’un fac-

teur infinitésimal dans les insuccès d’un club,

ce jour-là une autre mentalité se sera fait jour

et le sport aura é:é régénéré, nous oserons dire

dans ses bases les plus profondes.

Horace LAVIGNE

oy
  

 

ER

  

RATE TOIAE
HH A RIRE NN Ed HATE REREUTENE

AORN HEARNE

ran
AHERNAh

TNT
ii, qn

AS !     



LE MONTAGNAND

 

 

  

Tél. Est 0959

Parfumerie ALBERT BELLEFONTAINE

Accessoires de Barbiers etSalon de Beauté

Fabricant de Parfums
Caractéristiques.

“Rose des Alpes”
“Un bouquet dans chaque goutte

Le Parfum des Montagnards

“Toujours Joyeux”

322, rue St-Denis

Montréal
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Pourquoi laisser la neige des années vieillir votre

- visage ? Pourquoi paraître décoiffée ?

Puisqueles teintures garanties et les ondulations

permanentesfaites à :

L'AIGLON Limitée

326, rue Ste-Catherine Est

Rajeunissent et maintien-

nent votre chevelure

toujours soyeuse et

attrayante.

Prenez vos rendez-vous

EST 0052
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Vendredi, le 8 janvier dernier, I’'assemblée

a accepté avec regret la démission de notre ami

Félix Fontaine, comme secrétaire du club. M.

Victorien Desrochers assistant-secré‘aire, a été

promu secrétaire et M. Aimé Domingue, un

jeune membre élu directeur en novembre der-

nier a accepté la charge d’assistant-secrétaire.

Comme directeur, l’on a élu à l’unanimité, M.

Xiste Narbonne, ancien président du club.

Celui-ci, dont nous saluons le retour actif

parmi nous avec joie, se promet. cette année,

de s’occuper activement de ramener les an-

ciens au club et de consacrer son énergie à la

prospérité et au succès du Montagnard. M.

Narbonne se propose de faire revivre les lon-

gues marches en raquettes, et comme l’on peut

le voir ailleurs, l’on a décidé dans le program-

me, des assez longues marches. Il y en a de

2 milles, afin d’initier les nouveaux raquetteurs

et la fin du mois se terminera avec une marche

de 5 milles.

Nous souhaitons à tous les anciens de re-
venir à leur sport favori et nous nous atten-

dons à un vif succès.
*

* *%

Cette assemblée a été vraiment une as-

semblée où l’enthousiasme a régnë et nous

aimerions revoir encore souvent à nos assem-

blées, les luttes orales qui électrisaient les

membres et qui se terminaient toujours par

une franche poignée de mains.
*

* *

Ce mois-ci, le bulletin est adressé à tous

les ac‘ionnaires de la compagnie et le prési-

dent Corbeil leur lance un appel spécial pour

MONTAGNARDISES

 

revenir aux assemblées, aux sorties, aux para-

des, afin de rehausser de leur présence ces dif-

férentes réunions.
*

*  *

Les mercredi soirs en janvier, comme on

peut le voir sur le programme du mois, sont

remplis d’événements intéressants pour le

Montagnard.
Il v a d’abord la sortie sous la présidence

de M. André Girardin. Une autre sous la pré-

sidence des fréres Domingue. et finalement une

dernière sous la présidence de M. Edmond Le-

francois.
Ces sorties du mercredi occasionnent tou-

jours beaucoup de travaux aux organisateurs

et les membres devraient se rendre en plus

grand nombre à ces sorties. L'on devrait être

au moins 60 le mercredi soir. car, si l’on con-

sidére que le président de la sortie est obligé

d’aller au chalet durant l’apräs-midi, de chauf-

fer, de balayer et de faire d’autres travaux,

nous croyons qu'il] devrait en être récompensé

par une nombreuse assistance. Pour avoir une

telle assistance, il faudrait être assuré d’avoir

chaque fois un orches‘re, et nous croyons que

c'est une lacune au Club de n’avoir pas d’or-

chestre officiel. composé entièrement de mem-

bres et qui norterait le nom du club.

Sans vouloir faire de reproches à qui que

ce soit, nous regrettons que les officiers d’il y

a quelques années aient négligé de se servir

des dévouements qui s'offraient, et qui ont

amusé durant quelques années les membres du

Montagnard, et qui. malheureusement pour un

incident banal, sont partis.
L. R.
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Tél. Est 2757

402, Ste-Catherine Est

commande. 

Les Montagnards sont cordialement invités a patroniser
la maison:

ALBERT THIMINEUR
Photographe-Officiel

du Club “Le Montagnard”

MONTREAL
dont les travaux photographiques sont toujours exécutés

avec soin et art. |

Auclub comme corps ainsi qu’aux membres du Montagnard,
une réduction de (10%) dix pour cent sera accordée sur chaque

  

- Coin St-Hubert
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La Farine Regal

Toute femme rêve d’être une bonne cuisiniè-
re, car les petits plats fins contribuent à rete-
nir les hommes à la maison et entretiennent
leur bonne humeur. La Farine REGAL fa- +
cilite la réalisation de ce réve, mesdames. Le
secret des patisseries légères croustillantes,
exquises, c’est dans la qualité des ingrédients
utilisés qu’il faut le chercher avant tout.
Employez la Farine REGAL, reine des fari-
nes a patisseries, farine préférée des grands
pâtissiers et des bonnes ménagères et offrez
à votre famille et à vos invités la surprise de
tartes, de biscuits, de gateaux délicieux qui
feront apprécier grandement votre table.

LA COMPAGNIE

LAWRENGE FLOUR

MILLS Limitée       
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La grande difficuèté que le club rencontre

chaque année dans la formation du corps de

:clairon, devrait être réglée d’une manière per-

manente. Tous les membres savent que, quand

vient le temps de la convention, nous trouvons

facilement et comme par enchantement, des

musiciens qui veulent faire partie du corps de

clairon.
Au contraire, au début de la saison,

quand il s’agit de faire des parades ou des sor-

ties officielles, il y en a toujours quelques-uns

qui ont des empêchements et qui ne peuvent

se rendre aux sorties.
Un des grands remèdes que l’on essaie

d’appliquer tous les ans, à cet état de choses,

est de faire entrer membres, tous les membres

du corps de clairon, toujours presqu’inucile-

ment.

Tous les autres clubs paient les membres

du corps de clairon. Nous sommes à peu près

ie seul club qui ne paie pas ses musiciens.

Pourquoi donc alors n’appliquerions-nous

pas à ce grand mal, qu’est la formation du

corps de clairon, un grand remède: Pourquoi

ne paierions-nous pas, nous aussi, les membres

du corps de clairon, mais sous une forme pra-

tique: Nous leur donnerions une carte de

membre tous les ans.

Je sais que ce remède va soulever plu-

sieurs protestations, mais d’un autre côté, il

faut à tout prix nous organiser pour avoir un

corps de tlairon d’une manière permanente.

Un au:re remède aussi, et c’est en même

temps, une remarque. c’est que l’on ne conser-

ve pas assez les têtes du corps de clairon. En

effet, presque tous les ans, on nomme un nou-

veau clairon-major, un nouvel assistant, etc.,

alors qu’il faudrait, pour cette affaire, suivre,

dans les grandes lignes, le grade militaire

qui veu: qu'un hommereste tant de temps à la

tête du clairon, et quand il s’en va, le rempla-

cer par son assistant qui aura dû faire un

long stage aussi.

Nous savons tous que généralement, quand

un hommereste un certain temps à la tête du

corps de clairon, ses subalternes sont portés a

le critiquer, parce qu’eux-mêmes ne peuvent

pas monter en grade assez vite.
Mais nous croyons avoir fait déjà trop de

cas de ces subalternes, et de bons clairons-ma-

jors sont partis, pour cette raison, qui seraient

encore à leur charge peut-être, et qui seraient

encore critiqués, mais au moins, qui auraient

encore sous leur direction, un bon et puissant

corps de clairon.
N’oublions pas, cette année, le euchre-bal

du club. L’on veut, cette année organiser cet-

te soirée avec tout le succés et l'assistance de

1920.
Les prix vont commencer à être collectés de

bonne heure, et donnons généreusement afin

que la réputation du club, de donner les plus

beaux prix de euchre, soit maintenue, et sou-

haitons que les membres du comité de régie

puissent vendre au moins 25 cartes, et que

l'organisateur en vende au moins 100 et que

chaque membre individuellement, en vende 10.

Louis RIEL

 
 

 

Les Membres du Club

LE MONTAGNARD

sont cordialement invités à visiter et à patroniser le superbe
magasin de chemiseries de

SF. A. RIVARD
323 rue Ste-Catherine Est, près de St-Denis.

Fournisseur Officiel du Club

LE" MONTAGNARD

Assortiment complet des plus chics chemises, cravates, chapeaux,
robes de chambre, etc. ..

Le magasin des élégants de la partie Est de

MONTREAL

Tél : Est 3753
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Tél : Est 5147

Articles de Toilette, Parfu-
merie, etc., Manicure.

Salon de Toilette

JOS. BEDARD
Propriétaire

Edifice St-Denis

Coin Ste-Catherine
et St-Denis.

MONTREAL

 
 

     
 

 

 

 

  

Tél : Est 7822

Habits faits sur Mesurc.

Les Membres du Club Le Montagnard

sont invités à patroniser la maison

A. DUBRULE
Tailleur pour Damcs et Messieurs

Réparages, Nettoyages et Pressages.

Spécialité : Nettoyage Français.

Messager envoyé sur demande.

Tout habit pressé est réparé et nettoyé.

1256 rue St-Denis Montréal

 

PAUL SAVOIE

MAURICE DUBRULE

“Achetons chez-nous les choses de

chez-nous”

 

“SAVOY & CIE

CHAPELIERS POPULAIRES

Tous nos chapeaux sont fabriqués

a MONTREAL

par des Ouvriers Canadiens

283, STE-CATHERINE EST
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Avez-vous choisi votre fourrure ?

Jeannotte & Gourdeau

Vous présenteront les derniers modèles

de la saison à des prix défiant

toute concurrence.

Tél. Est 5824. - Tél. Rés. Atl. 3107-W.

1151 SAINT-DENIS - :- MONTREAL  
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Paul TURCOTTE Georges BEDARD

696, St-Hubert 9, rue Labelle

Tél. Est 7797j Tél. Est 9706j

COMPAGNIE
ST-JACQUES ELECTRIQUE
Entrepreneurs Electriciens Licenciés

Installations et réparations de tous genres

Accessoires et garnitures électriques

Magasin et Atelier

162, Ste-Elisabeth

Tél. Lancaster 5063 MONTREAL     

Tél. LANCASTER 6641

RAOUL VINETTE
BOTTIER FASHIONABLE

263, Ste-Catherine Est

MONTREAL,     
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Ah, les Joyeuses Randonnées
Autour du Mont-Royal

dans les Longs Traineaux

DE PROMENADE

de CHARRON EXPREDS Eng
APPELEZ EST 5250

REMI CHEVRIER, Président

 

JOSEPH GERMAIN, Gérant     
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Des milliers de clients satisfaits qui contribuent à notre succès toujours gran-

dissant, recommandent hautement à leurs parents et amis le service de nos spécialistes.  
“Profitez de notre Service Populaire”.

Lunettes, Lorgnons $4,00 a $6.50 avec Verres Bombés.

| COMPLET.

SPECIALISTES OFFICIELS DU MONTAGNARD

TAIT - FAVREAU -Lrea

PEL.SAREZN\ Pour a©Zo  > VUE «fT
~ OPTICIEN
OPTOMETRISTE

Tél. — LAncaster 6703.

197 Rue SAINTE-CATHERINE Est

MONTREAL
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Tél. Calumet 4818w

J. H. LAMARRE
Contracteur-Electricien
   

Ouvrage Garanti

Spécialité + Fixtures de tous Genres.

5713 rue Chabot  4 Montréal       |
ke: Imprimerie des Editions Edouard Garand Co
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LES MEMBRES DU CLUB “LE MONTAGNARD”

, Sont cordialement invités à visiter

et à patroniser la Maison

MAPPIN & WEBB
CANADA LIMITED.

Fournisseurs officiels du Club

“LE MONTAGNARD”

Assortiment le plus complet au Canada de

Coupes-trophées pour tous genres de sports

Une attention toute spéciale est donnée à la

clientèle Canadienne-française.     
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